Une plante est constituée d’un appareil végétatif comprenant des racines ancrées dans le sol et des tiges feuillées se développement dans le milieu aérien. Elles colonisent donc deux milieux : le sol et l’air.
 
Fixées dans le sol, elles sont donc très dépendantes de leur milieu de vie.
Au cours du temps, l’évolution a permis l’apparition et la sélection de caractères permettant une adaptation à ce mode de vie fixée.
 
Chapitre 5 : La vie fixée chez les plantes est le résultat de l’évolution
 
Comme tout être vivant, pour pouvoir vivre et survivre, les plantes à fleurs doivent réaliser un certain nombre de fonctions vitales :
· Des échanges de matière avec son milieu de vie : absorption d’eau, de CO2 et de sels minéraux
· La production de matière grâce à la photosynthèse et la distribution de cette matière
· La reproduction
· Faire face aux agressions du milieu (changement de température et prédation)
 
Comment une plante à fleurs  fixée à son milieu de vie peut-elle réaliser toutes ces fonctions ?
 
Activité :
A partir de l’observation d’une plante entière déterminer les interfaces d’échange entre la plante et son milieu de vie.
Mise en évidence des structures qui permettent les échanges entre les organes chez une plante à fleur.



























I- Assurer les échanges de matière avec son milieu de vie.
 
Une plante est un organisme autotrophe : elle prélève des substances minérales dans son milieu et, grâce à celles-ci et à l’énergie lumineuse, elle réalise la photosynthèse, c’est-à-dire la synthèse de ses propres matières organiques.
Or, les substances prélevées sont :
- du CO2 dans l’atmosphère qui n’en contient que 0,038%,
- de l’eau et des ions dans le sol, ces derniers étant présents en de très faibles quantités. Le sol est donc pauvre en substances nutritives qui sont diluées.
 
Comment l’organisation des plantes à fleurs facilite les échanges de matière et d’énergie avec le sol et l’air ?
 
· Une surface d’échange dans le sol
Chaque plante dispose d’un réseau de racines très longes et très fines. Leur petit diamètre maximise leur surface de contact avec l’eau du sol. Près de leur extrémité les racines sont  couvertes de poils absorbants. La longueur, la finesse et le nombre des poils absorbants augmente la surface de contact entre la plante et la solution du sol et par conséquent ses capacités à absorbereau et sels minéraux.
L’ensemble de ces poils absorbants constitue donc une énorme surface d’échange.
 
· Une surface de capture de lumière
Plates et fines, les feuilles offrent une grande surface exposée aux rayons du soleil qui peuvent ainsi atteindre les cellules chlorophylliennes en charge de la photosynthèse situées préférentiellement sur la face supérieure de la feuille. La feuille offre donc une grande surface de capture de la lumière.
 
· Une surface d’échange dans l’air
L’épiderme des feuilles recouvert d’une cuticule plus ou moins épaisse est imperméable aux gaz, ce qui protège la plante contre la déshydratation.
Les stomates présents sur la face inférieure de la feuille s’ouvrent lorsque les conditions sont favorables et permettent les échanges gazeux entre la feuille et l’atmosphère.
Une fois l’épiderme franchi les gaz circulent au sein des lacunes situées au contact des cellules chlorophylliennes.
 
Conclusion :
La présence de vastes surfaces d’échanges et de capture de lumière constitue une des caractéristiques structurale de la plante qui lui permet de vivre fixée dans un milieu pauvre ensubstances nutritives et lui assure sa croissance permanente.
 
Bilan : Les caractéristiques de la plante sont en rapport avec la vie fixée à l'interface
sol/air dans un milieu variable au cours du temps. Elle développe des surfaces d'échanges de grande dimension avec l'atmosphère (échanges de gaz, capture de la lumière) et avec le sol (échange d'eau et d'ions).
 
II- Assurer  la production et le transport de matière
 
Les feuilles ne peuvent réaliser la photosynthèse sans l’eau et les sels minéraux prélevés par le système racinaire de la plante. Les racines ne peuvent grandir sans les matières organiques produites par les feuilles.
 
Comment se réalise la circulation des matières dans une plante à fleur ?
 
Il existe des systèmes conducteurs entre organes souterrain et aérien.
 
Les vaisseaux du xylème permettent de conduire la sève brute (eau et sels minéraux prélevés par le système racinaire) vers les feuilles où se réalise la photosynthèse. Elle circule donc de manière ascendante. Ces vaisseaux sont constitués de cellules de gros diamètre, alignées verticalement, à paroi riche en lignine. Ces files de cellules ne comportent pas de cloisons transversales et sont vides de leur contenu cellulaire, ce qui favorise une circulation rapide de sève brute.
 
Les tubes criblés du phloème permettent le transport de la sève élaborée (eau et matière organique) des cellules chlorophylliennes photosynthétiques vers tous les organes de la plante. Ils sont constitués d’une file de cellules alignées verticalement, à paroi cellulosique. Les cloisons transversales sont toujours présentent mais percées de nombreux orifices formant des cribles et laissant circuler la sève.
 
Conclusion :
Ces systèmes conducteurs permettent les échanges entre les organes.
 
Bilan :
Des systèmes conducteurs permettent les circulations de matières dans la plante, notamment entre systèmes aérien et souterrain


Assurer la reproduction
 
Activité:
Réaliser un diagramme floral
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